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handicap. C’est son président, 
Gérard Serdet, qui a piloté Ju-
lien pour sa première descen-
te à bord d’un tandem ski. 
« Les sensations sont géniales. 
Ça donne envie d’en refaire », 
se réjouit le coach sportif. « Je 
ne sais pas ce que ça fait quand 
on a ses skis ou son snowboard 
tout seul, je me ferais des-
sus ! »

Il a pris du plaisir, c’est indé-
niable, mais demande tout de 
même au président si lui aussi 
s’est amusé. « Oui, je préfère 
faire ça que descendre tout 
seul », répond Gérard Serdet, 
au plus grand étonnement de 
Julien.

« C’est plus convivial, on dis-
cute. Parfois, on n’arrive pas à 
communiquer, mais quand on 
voit leur sourire… »

Aujourd’hui, la mission du 
bénévole ne pouvait pas être 
plus réussie. Après avoir re-
douté toute sa vie d’affronter 
les pistes de skis, Julien sem-
ble piqué par le virus de la glis-
se. « Je sais que, si je veux vrai-
ment me lancer, il existe des 
prothèses pour faire du snow. 
Ce sont des financements et il 
faudra prendre des cours, 
mais un jour peut-être… »
● Victor Massias

C’ est la première fois 
que Julien se retrou-
ve en haut d’une piste 

de ski. À l’époque où il avait 
encore ses deux jambes, il pré-
férait les prendre à son cou 
quand les télésièges se met-
taient en marche. Ce samedi, il 
est venu de Dijon pour faire le 
grand saut. « Je savais que ça 
existait, mais j’avais toujours 
peur », confie le gaillard, am-
puté fémoral gauche. « C’est 
un peu flippant quand on voit 
la piste, mais les pilotes maîtri-
sent, ce sont des passionnés 
donc ça rassure tout de suite. »

Une journée
de découverte

C’est Caroline, à qui il a l’ha-
bitude de donner des cours à 
la salle de sport, qui l’a moti-
vée. Elle, c’est une habituée 
des sensations fortes. « J’adore 
la vitesse », se marre-t-elle 
après sa descente. « La pre-

Ce samedi, l’association 
Elan a organisé une
journée de découverte du 
handiski à Métabief. Une 
expérience inoubliable 
pour les personnes en 
situation de handicap
qui ont tenté le coup.

mière fois, c’était il y a trois 
ans, j’avais trop kiffé. » De-
puis, elle est adhérente à l’as-
sociation Elan, qui organise 
cette journée de découverte 
du handiski à la station de Mé-
tabief. « Ça concerne tous les 
types de populations en situa-
tion de handicap, que ce soit 
moteur, sensoriel, intellec-

tuel… », explique le vice-pré-
sident Jean-Claude Guyot.

« Ça donne envie
d’en refaire »

« Les activités en pleine na-
ture peuvent être accessibles 
avec de la bonne volonté et un 
peu d’aide pour le matériel. On 

peut faire en sorte que la no-
tion de handicap fasse partie 
d’une réflexion commune. On 
est tous différents. »

L’association a été créée en 
2019, lorsque certains mem-
bres d’Apach’Evasion ont dé-
cidé de partir de leur côté. Elle 
compte aujourd’hui 85 licen-
ciés, dont 25 en situation de 

Métabief

Amputé à la jambe gauche, il découvre 
le handiski : « Des sensations géniales »

Julien s’est régalé pour sa première descente en tandem ski avec l’association 
Elan. Photo Victor Massias

Les vacances d’hiver appro-
chent dans le Doubs, mais 
Métabief Aventures n’attend 
pas le 22 février pour rouvrir. 
Dès ce dimanche, la Forêt des 
Contrebandiers, l’Explor Ga-
m e s ®  e t  l e s  g l i s s a d e s  e n 
bouées sont prêts à accueillir 
le public à Métabief. Le par-
cours d’accrobranche, lui, 
restera fermé.

Les deux premières activi-
tés sont récentes, puisqu’el-
les ont vu le jour l’été dernier. 
La Forêt des Contrebandiers 
s’apprête même à proposer 
un sixième jeu, en plus de la 

Tour des Gabelous, des Mi-
nes de fer, de l’Escape laby-
rinthe, du Bois des Chats gris 
et de la Tour des douaniers. 
Cet été, un parcours laser se-
ra créé. « Ce ne sera pas un la-
ser game avec des carabines 
où on s’amuse à se tirer des-
sus, mais des rayons laser à 
éviter »,  explique Sylvain 
Monciaud, fondateur de Mé-
tabief Aventures. « Il y aura 
un parcours et l’idée sera d’at-
teindre la sortie le plus vite 
p ossible sans toucher les 
rayons. »
● V.M.

Métabief
Un parc laser va être créé
cet été à Métabief aventures

Sylvain Monciaud, fondateur de Métabief Aventures, a 
préféré ne pas ouvrir l’accrobranche cet hiver. Photo Victor 
Massias

La sirène a sonné samedi 
soir, Jean-Paul Chabod s’est 
précipité à la caserne avant 
de comprendre rapidement 
une mise en scène savam-
ment préparée par ses collè-
gues pour un pot de départ.

Il avait annoncé son arrêt 
pour février 2025. Entré au 
corps le 15 février 1980, quel-
ques mois avant ses 18 ans, il 
avait annoncé son arrêt pour 
février 2025 après 45 ans de 
bons et loyaux services, éta-
blissant un record de durée à 
la caserne du village.

Pour celui qui est l’ami de 
tout le monde, la devise des 
pompiers, « courage et dé-
vouement », peut se prolon-
ger de « fidélité et service ».

Fidélité dans sa carrière 
professionnelle où entré à 15 
ans en apprenti mécanique 
carrosserie au garage Pour-
chet, il y restera 45 ans égale-
ment. La proximité du gara-
ge et de la caserne faisait que 
le sapeur mécanicien était 
rapidement disponible pour 
les premières interventions.

Au service des soldats du 
f e u ,  i l  e s t  l e  m é c a n o  q u i 
veille sur l’état des véhicu-
les, conducteur poids lourds, 
mais aussi l’artificier patenté 
des feux du 14-Juillet et le 
porte-drapeau des cérémo-

nies. Le service, il l’apporte 
aussi à la société, membre du 
comité de pilotage du télé-
thon, de France Biathlon 
Supp or ters  e t  coach s oi-
gneur de la Saugette Sporti-
ve, tous présents avec sa fa-
mille pour son départ.

De ses innombrables inter-
ventions, Jean-Paul était tou-
jours, en bon professionnel, 
très discret comme tous les 
secouristes confrontés aux 
secours parfois douloureux. 
Son dernier chef, Anthony 
Marguet saluait l’homme de 
cœur : « Sachant que l’enga-

gement moyen d’un pompier 
volontaire à l’échelon natio-
nal est de 11 ans, tu l’as multi-
plié par 4. Tu resteras aussi 
un modèle d’engagement 
pour les jeunes à qui ont fait 
appel pour la succession ».

Jean-Paul va pouvoir profi-
ter de ses moments de liberté 
dans sa fermette de la Patu-
re-Marion avec sa petite ber-
gerie et basse-cour, encoura-
ger les biathlètes sur les sites 
de compétitions avec Nelly 
sa compagne et toujours ren-
dre service aux voisins et 
amis, c’est dans son ADN.

Gilley 

Jean-Paul Chabod range son casque 
de pompier après 45 ans de service

Jean-Paul Chabod aura passé 45 ans à servir les autres chez les 
sapeurs pompiers de Gilley. 


